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« Dans cette affaire, on est au carrefour du judiciaire, du diplomatique, du politique et de l’émotionnel. »



Jacques Gazeaux, vice-président du tribunal de Nanterre, chargé d’instruire la plainte contre X pour assassinat déposée le 31 juillet 2012 par Mme Souha Arafat, veuve du président Yasser Arafat.


Avant-propos
LE MYSTÈRE ARAFAT

Enquêter sur la mort de Yasser Arafat ? Douce folie, me suis-je dit dans un premier élan. Entre les intérêts tactiques des uns, les mensonges politiques des autres et les silences calculés des troisièmes, la voie est étroite pour approcher la vérité. Établir, dix ans après les faits, ce que la science n’a pu révéler sur le moment ? Autant gravir l’Himalaya à reculons et les yeux bandés.

Passé la tentation d’abandonner, j’ai pourtant décidé de me plonger dans le « dossier Arafat ». Grâce à un ami proche, médecin de renom – qui a connu « l’homme au keffieh » –, je me suis procuré la version intégrale du rapport d’hospitalisation rédigé par l’équipe de Percy-Clamart qui a accompagné le président palestinien jusqu’à son décès, dans la nuit du 10 au 11 novembre 2004. Éclairé par ce docteur, j’y ai lu beaucoup de points d’interrogation et trop de non-réponses. À commencer par l’impossibilité des médecins de se prononcer sur la ou les cause(s) de la mort1.

J’ai ensuite posé devant moi toutes les pièces disponibles de ce grand puzzle : l’absence d’autopsie ; les analyses de sang et d’urines détruites au bout de quatre ans seulement ; le réveil tardif de la veuve du raïs, face à l’insistance d’un journaliste américain de la chaîne qatarie Al Jazeera ; la naissance d’une commission d’enquête palestinienne confiée à l’ancien patron des services de renseignement de Ramallah ; les taux « anormalement élevés » de polonium 210 révélés par la première expertise suisse sur les effets personnels et les derniers vêtements portés par Yasser Arafat à son arrivée en France ; le dépôt, en 2012, d’une plainte contre X pour assassinat et le déclenchement d’une procédure judiciaire en France ; l’exhumation du corps du leader palestinien en présence de trois délégations d’experts venues de Paris, de Lausanne et de Moscou ; les conclusions divergentes de ces trois groupes sur la base d’analyses de prélèvements très similaires ; le silence quasi opaque des trois magistrats français et des enquêteurs palestiniens ; la discrétion inhabituelle des dirigeants israéliens autour de cette affaire ; les tensions de plus en plus vives au sein même de l’Autorité palestinienne et les accusations portées, il y a quelques mois, par son président Mahmoud Abbas ; la proximité de ce dixième anniversaire, enfin, occasion de rouvrir le débat publiquement et de tenter de répondre aux nombreuses interrogations.

Ultime argument pour me convaincre d’entreprendre ce parcours d’obstacles proche-oriental, je me suis rappelé que le « patient » en question n’était pas un anonyme. Ancien chef révolutionnaire devenu chef d’État, prix Nobel de la paix 1994 et leader charismatique aux mille vies, haï par les uns, idolâtré par les autres, il a été à la tête d’un pays qui reste à construire, mais dont le peuple et les aspirations ont été reconnus par l’Organisation des Nations unies, comme Israël quelques décennies plus tôt. Si généreuse et accueillante soit la France pour les visiteurs étrangers, il n’est pas courant que notre pays, me suis-je également dit, offre à un dirigeant politique du plus haut niveau de bénéficier de sa médecine de pointe dans l’un de ses meilleurs établissements hospitaliers. Surtout lorsque cet hôte illustre vient y rendre son dernier souffle.

Pour toutes ces raisons, et mu par l’insatiable curiosité qui reste le moteur principal du journaliste digne de ce nom, j’ai dressé la liste des nombreuses zones d’ombre à explorer. J’en ai tiré les questions suivantes :

– Pourquoi n’y a-t-il pas eu d’autopsie du corps de Yasser Arafat ?

– Pourquoi les Français ont-ils exclu d’emblée la thèse de l’empoisonnement, tout en déclarant que la cause du décès était indéterminée ?

– Pourquoi les autorités françaises ont-elles remis à la veuve d’Arafat et à son neveu un dossier médical incomplet ?

– Pourquoi Souha Arafat a-t-elle attendu sept ans pour faire analyser les vêtements et effets de son défunt mari, stockés dans l’appartement de son chauffeur parisien ?

– Pourquoi l’épouse et le neveu du raïs palestinien se sont-ils opposés quant à l’exhumation de son corps en 2012 ?

– Pourquoi les experts français, suisses et russes ont-ils livré des conclusions divergentes après avoir analysé les mêmes prélèvements de tissus et d’os du leader palestinien ?

– Pourquoi le rapport d’expertise français n’a-t-il jamais été rendu public ?

– Pourquoi les dirigeants palestiniens soupçonnent-ils la France de vouloir privilégier l’hypothèse d’une mort naturelle de Yasser Arafat ?

– Pourquoi la conclusion du rapport russe, réécrite par le cabinet du ministre des Affaires étrangères à Moscou, fait-elle dire aux experts ce qu’ils ne disent pas dans le rapport ?

– Pourquoi les juges français n’ont-ils jamais répondu aux demandes de coopération de la commission d’enquête palestinienne ?

– Pourquoi, après avoir accusé Israël d’avoir fomenté l’assassinat d’Arafat, le président de l’Autorité palestinienne a-t-il soudain mis en cause 
l’ex-chef de la sécurité à Gaza, Mohammed Dahlan ?

– Pourquoi les trois juges d’instruction de Nanterre ont-ils retardé le bouclage de leur enquête et demandé aux experts français de revoir leur rapport ?

– Pourquoi, après plus de quatre ans de travaux, la commission d’enquête palestinienne, qui se dit persuadée de l’empoisonnement de Yasser Arafat depuis le début, n’a-t-elle toujours rien livré de ses investigations ?

– Pourquoi ne connaîtrons-nous peut-être jamais tous les détails sur cette affaire ?

À chacune de ces quatorze questions, ce livre s’efforce d’apporter des éléments de réponse aussi objectifs et documentés que possible.

Comme le dit le juge Jacques Gazeaux – qui a bien voulu m’accorder un entretien exclusif 2, alors que l’instruction de la plainte française déposée par Souha Arafat en juillet 2012 est toujours en cours –, l’affaire est complexe et mêle considérations politiques et jeu diplomatique, aspect émotionnel et dimension judiciaire. À quoi il faut ajouter les incertitudes de la médecine, les diagnostics fondés sur le doute et la loi des probabilités.

À défaut d’imposer une vérité absolue, j’ai voulu avant tout éclairer le lecteur en distinguant le plausible des pures spéculations. Une trentaine d’entretiens en face-à-face, une enquête sans relâche de Paris à Ramallah, de Lausanne à Jérusalem, dix mois durant, lui offriront, je l’espère, de nouvelles clés. Quelques indispensables rappels historiques replaçant la vie de Yasser Arafat dans un contexte politique et régional bien particulier, lui rappelleront que le premier président de l’Autorité palestinienne avait su se faire des ennemis à l’extérieur comme à l’intérieur de son camp, en Israël comme au sein de sa propre famille politique. Ne perdons pas de vue que certains États ont des ressources insoupçonnées et savent déployer des trésors d’imagination lorsqu’il s’agit de commettre leurs crimes sans laisser de traces ou d’écraser les curiosités démocratiques sous la chape de plomb de la « raison d’État ».

Passer outre les vérités officielles et déranger les pages des rapports aseptisés, afin de comprendre : c’est toute l’ambition de ce livre.

_______________

1. Voir annexe, p. 213.

2. Voir p. 128 et 140.
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